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La globalisation a réduit de 
nombreux aspects de la vie 
moderne à un simple échange de 
marchandises contrôlées par des 
multinationales. Tout, de la terre 
et de l’eau à la santé et aux droits 
humains, est aujourd’hui étroitement 
lié au concept de libre-échange.

Yash Tandon, fort d’une expé-
rience de plusieurs décennies dans 
les négociations commerciales de 
haut niveau, questionne cette ortho-
doxie dominante à travers son livre 
« Le commerce c’est la guerre», dont 
la traduction vers le Français vient 
d’être réalisée grâce à l’appui d’un 
certain nombre d’ONGD, dont l’ASTM 
à Luxembourg. Selon l’auteur du livre, 
le libre-commerce ne fait non seule-
ment obstruction au développement 
de la vaste majorité des personnes et 
particulièrement de celles qui habi-
tent dans les pays les plus pauvres, 
mais est également source de vio-
lence et d’appauvrissement. 

Pour présenter cette nouvelle pa-
rution, l’ASTM a pu inviter l’auteur en 
personne afin de présenter les princi-
pales conclusions de son livre. Lors 
d’une conférence, qui se tiendra le 
vendredi 24 avril au Citim, Yash Tan-
don montrera comment la rhétorique 
de l’Occident sur sa politique com-
merciale masque le fait qu’elle est 
surtout au service du monde des af-
faires. L’action des responsables occi-
dentaux dans ce domaine nourrît une 
crise qui s’étend au-delà de l’écono-
mie, débouchant sur des guerres pour 
les marchés et les ressources menées 
par des acteurs interposés en Afrique, 
en Asie, en Amérique latine, au 
Proche Orient et maintenant même en 
Europe. 
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Tandon met en avant une vision 
alternative à cette dévastation, mon-
trant comment des communautés 
s’engagent de manière non-violente 
pour une politique commerciale ba-
sée sur la valeur réelle des marchan-
dises et des services et pour l’intro-
duction de monnaies alternatives.

L’auteur

Yash Tandon, activiste politique, 
professeur et intellectuel, est né en 
1939 en Ouganda. Il a passé sa thèse 
en relations internationales à la Lon-
don School of Economics en 1969. 
Dans les années 1970, Yash Tandon a 
été fortement impliqué dans le mou-
vement démocratique qui s’opposait 
au régime d’Idi Amin en Ouganda, ce 
qui l’a finalement contraint à s’exiler 
en Grande-Bretagne. 

Dans les années 1990 et 2000, 
Tandon a été membre fondateur et di-
recteur du International South Group 
Network (ISGN) et du Southern and 
Eastern African Trade Information 
and Negotiations Institute (SEATINI). 
Il a également été, pendant cinq ans, 
directeur exécutif du très renommé 
South Centre basé à Genève, avant de 
prendre sa retraite en 2009.

Aujourd’hui, Yash Tandon est l’au-
teur de nombreux ouvrages sur les 
relations commerciales et internatio-
nales et il figure en tant que Profes-
seur honoraire auprès des Universités 
de Warwick et London Middlesex en 
Grande-Bretagne.

Conférence publique le vendredi 24 avril 
2015 à 12h15 au CITIM, 55 avenue de la 
Liberté, Luxembourg-Gare. 
Entrée gratuite. La conférence sera tenue 
en anglais. Organisé par l’Action Solidarité 
Tiers Monde (www.astm.lu).
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Festivals: Es wird ein trauriger Sommer

(lc) - Da die Kollegen vom Tageblatt mal wieder das Wasser nicht 
halten konnten, ergoss sich die - eigentlich mit einem Embargo bis 
Freitag Mittag ausgestattete - traurige Nachricht schon am Mittwoch 
in einem Schwall über sämtliche Netzwerke: Das „Food for Your 
Senses“ Festival 2015 ist abgesagt. Dass es schwer werden würde, 
für die diesjährige Ausgabe einen Veranstaltungsort zu finden, und 
die Organisatoren seit Monaten in fieberhaften Verhandlungen mit 
verschiedenen Gemeinden in allen Ecken des Landes standen, war 
allgemein bekannt. Wieso sie schließlich das Handtuch warfen und 
wer schuld an dem Desaster ist, dazu will sich die Vereinigung an 
diesem Freitag morgen in einer Pressekonferenz äußern. Aber nicht 
nur dem „Food for your Senses“ geht es an den Kragen. Unseren 
Informationen nach muss auch das World Music Festival „Me You 
Zik“, das seit 2007 stattfindet, größere Einschnitte hinnehmen - wegen 
Budgetkürzungen, wie es heißt. So wurden die seit einigen Jahren 
mitorganisierenden NGOs von der Programmierung der kleineren 
Acts ausgeschlossen und ihre Catering-Area ebenfalls in private 
Hände vergeben. Wenn die blau-rot-grüne Kulturpolitik so aussieht, 
sollte man vielleicht darüber nachdenken, in Zukunft ganz darauf zu 
verzichten. 

Monarchie: le soutien s’effrite

(lc) - Sombre semaine pour notre aristocratie locale. Pour les 
festivités autour du 70e anniversaire du retour d’exil de la grande-
duchesse Charlotte, et donc d’une figure phare de notre mythe 
national de plus en plus contesté, ni le premier ministre, ni le 
président de la Chambre des députés, ni même la bourgmestre de la 
capitale n’avaient trouvé le temps de s’y rendre. De plus, plusieurs 
journaux se sont permis de déroger à l’obligation implicite de 
publier des hagiographies à cette occasion, comme les collègues 
du « Quotidien », qui donnaient la parole au psychologue Thierry 
Simonelli pour démonter le mythe grand-ducal. Comme si cela ne 
suffisait pas, le grand-duc actuel lui aussi s’est retrouvé touché 
par une attaque, certes satirique, mais aussi symbolique. Ainsi, le 
collectif Richtung 22 s’est permis de déposer une baignoire dorée 
devant le palais grand-ducal ornée du sobriquet « Méi Demokratie 
Bidden » avant de ne publier une fausse interview sur les ondes de 
Radio Ara, dans lequel le monarque n’annonçait rien de moins que 
sa propre démission. Heureusement que la guillotine se retrouve 
toujours enfermée dans le musée Drai Eechelen ! 

De Lampedusa au Luxembourg

(da) - Alors qu’une nouvelle catastrophe aurait coûté la vie à 
quelque 400 migrants au large de la côte libyenne - et que cela 
semble beaucoup moins intéresser le grand public que le crash d’un 
avion dans les Alpes françaises il y a trois semaines - le collectif 
« Keen ass illegal » invite à une soirée au sujet de Lampedusa, cette 
île devenue le symbole d’une politique migratoire inhumaine. La 
soirée débutera avec la projection d’un court-métrage sur l’île de la 
réalisatrice Catherine Richard, suivi d’un documentaire d’Antonino 
Maggiore sur le 3 octobre 2013, date à laquelle un naufrage a tué 366 
migrants près de Lampedusa. Il y raconte les évènements de ce jour 
à travers des témoignages de sauveteurs et de sauvés. Enfin, l’auteur-
compositeur Giacomo Sferlazzo donnera un « concert-spectacle » 
intitulé « Lampemusa ». Sferlazzo, activiste luttant pour la liberté 
de circulation et fondateur du collectif « Askavusa Lampedusa », 
viendra, à travers son concert, témoigner des tensions qui règnent à 
Lampedusa, de l’hostilité à laquelle doivent faire face les migrants 
et de la militarisation de l’île, entre autres. La soirée se passera au 
Circolo Curiel, ce samedi 18 avril à partir de 18h30.


